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&--fth Plus, MOMM peut am«j« &S M«$ 4mt à « rom le emiftohý par lâ « rappe« avec les set»bttbk& et se
1).--Qtt-a Pour-ciréane le touctier?

toocber a potS oqr»M toute la &W -la mM&eu pOîrý nemr&, r at plusit.--L,«rgaS Pl
txxâer Z* la mam..--Qut mm fie oç«"trt, Mt.

cm*mts, le degré des«rn Irétai " Mur OeIMM etc..

4tut le
t à4il " siée?àLî D.--90 qui 'tapisse 1*U«dérïmýôý dmae 100"it?

ë&«t noué 4«me 10 -nodm des oMw&
R.-Les O"rs Sm* de petites P"Celk,V" Is et irielàle-ut hNnreep6w« qui eéd*Pftm du Sffl4u la Mezenft qui tapime iriglt&ieW

q1W nous mi le goét?K-Le go* nom mi à er lu àaveurs.est rorgaft au £oit?
OIrpCe q4dal du goit est la twem.

it est *1110M am foffle ordS§We du à= du
pr««e louïe?

!e nm promre la Senmim de Sm et nms P«di MM gra"récw ses
D. M T&"e le son?

"Wft d'un nmmes»e t de vibra" Produit dm le Snn mm94 le ee'**d à ltif eftvinmm*, et enfin &XX difflles Parti« d. rW.ýD. * ex 1*Nýne spécial de l'audfflon?ILI M.ort 2le de l'audition e* romlle.est de la, v»?IL->Iofnwom de vue e* reg.
D.--qýue n-q* la Vue?

-- L-1 vm feÇe la xmutim PrO"te Par la lumiëre qui aouS vîent des corps4UMUMUR OU que tu aotreg corps renvoient
aWée du "-du

-- quenOM fait apprécier la 'et la dÏ«Mce des cýj«tU-Avft qW4 in--chat" de ces %RWIC" orpw«?IL-Zhacui de. ce
Avec le ces a. ique avec ee*-Jdim

Ile--PILt des iaimaux de nerfs Pardmfiul, CWWS de recemèf, et d. trous.wwttre W. *en"."*.
D--TOUI les M"s mg-Os dévek"M au1R.-ý z lixmme les ci»q s"S 9M à Pm Prb égak*mt dbdoppkV.-En estoil de mécx chez les anima=?
It.-Il n'en eu pas de mê»e cb« jet aM %ux: *dv*« jeur g««el 1W on tel %ens im pbe pudSlièml nt djwk«4ý tla . eur rthRM4

sen ,W s f x d4>eýS du autres
D.-AiMi. rbex les anbmux Carnassiers, en général, qM" *M les «M quimm le plus dévelq ?
IL-ce $Mt la vue et romm qw geqedrem nu Pukedon
D--4Cý« les Mh « es timides des" Mr edt mime ouvir de P"$«'le PIM cm
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triiots. de la àen de âe;;'m' ri" qft Wie tut mem
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6L'ENSEIGNEETM AI,

1arpu ds'ocue de moi davantage, Laverdier porsuivit son dialogue

tu crOis i la migration de l'ame dau s éte"?
..Crois bien toi, à la venue du Grand E-sprit dans le corps d'un petit nfant!

I~~e ag aoua
J d Je serai parti pour le itrand voyage -du Soleil Couchant quad le cass(éra al eurs et le caribou avec mes ancêtrs dansletrroisde'O s,

jreý vétiront mon cadavre de robes de castor, lui pendrot am com des coliers
poe ,l'enfermeront dans un cercueil d'core, avec man arc, mes ces

e ice tmon couteau.
Et rn.uoi? demanda Laedère

i absente mais ne meutrt pas, le corps meurt mais rnai omel
a_ rbres, et après un temps, quand rmm esprit, comme PIme- de1rpettc' reottera la terre, il reviendra éveiller MSncrp u dormaitetqifei

prêt à recomencer, dans les forêts du C adles chasses tern te.
- alos tu crois à l'immnortalité de r'ime et à la réurcinde la chair ?

alors, pourquoi ne croirais-tu pas au vrai Dieu?

-- là même qui est né cette nuit, pour ton salut le mien, ceui de tou les

-nQi nait aujourd'hui ne vivait pas hier et mourra, demain. Or te Mfanitou
estessneETon hsstoire n'est pas la bonne.

-- Tu new crois pas à la présence du Grand Esrt dans le crsd'un petit enfant,
e tu aooes Codragny (i) dans le corps du Grn MLivrde'Or et du Castor.

1% ý 'evosdans It Solei, dans la Lune et dans l'clair paru toi dans le
nWe e dans le Vlent. tu rêverais d'une pierre, qu'à ton rdveif tu en ferais un

Avis aux Insttutur mm$%
tl*nnée dernière, 'arilde Mo de la Wo dis Fonds de pension a été odiée de

&4=4 A pemette à toits les institteurs mrie qui ne se sont pas encor privalu de
ette W.apoor assurer à leur femme, devenue veuve, une dem,-pension, de payer les
a=rgs L'article amendé permet de erser ces arrirages d'íci au 3o jui rçu.3
az s¢adés de payer la reten ue suppémentaie de t% pour rgog-rgio avant le 3o
psin tbro, et d'avertir le Srnedtdel'Tnstruction publiqu de son intention de
at -préWaoir de lartice so5 mnd.

Pour assurer une rWsion à sa femme devenue veuve, tout instituteur, pour chaque
sønéet s le fonctionare a été marié, doi payer une tome 4e à
laéd aretenue qu'il Verse Pour Wu. Comm cette retenue estI t114r

de %, et don i % sr son traitmn quil doit payer pou sa femm, et x pour
chacune des années depuis so mriage.

()e its appe:1ent leur dieu Cudragn a - ves du feillet 47 de la Refedo
du. Voe 4 eqesCrir,3-6
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L'eXSEIGNEIIFN'r PRI)4AIRE S*

« Mon Dieu, je vous donft mm âmtý
Mon Ic" e mm C»f et peiwemps:
Pwué* éviter Votre bMàw
00 que je Meure avant le té'mps.

W des des t««tiL Aubo.- PtMiére lueur de
icur--Ptcbe-' honnête, reqwcWe« du bien doistrui ;Ipbtfo,mu Premiers ans,, ma Jeuneue.-Olàme.- rqwocbe IL

'Que devez-vous. faire le =tîn, en Vous réveillant?

LA P»A

Petit Georgej est Wen aWbý«r«x!
Idt1gri la défense de son père. il est entré &as le bureau et letu ammi àfmmter la Pendule,
CSmm petit Gc»Ws déploie beaucoup de force dam cet ex«,eîS, il eweWtmât à ««P Cu bmit OM conume si quelque dbue ventât de je bris«.Le mmort était cmé 1
Le Mfit Mm s'enfuit du ed"«. sus avoir le coump d"&IW avom amwse et depéù « *mmt 0 est
Il sent qu'il n*agk Pas bien en exposant son pêre à aemier une aubt perxm*de sa mgadretie et à entend se conscience qui Ttd dit
- Avoue, petit Georges, avoue 1
La joumée i'écoule Ion- je et triste pour Georges; féis il Weft depapa, mais la crainte dèt« puni a toujSn retenu le pém*t av« se »« lèvres.L'heure de la prièft est arrivée. A 114 sur ma petit lit. Comges la dittout lumt devant sa :»týan. nuis. au im-de Itti-mlet, il songe qte sa prière vas'élever mMni pure ven le del, puiqu'il a quelque cbm à se mlroà«.
ToW à m*. papaentre, Il attend que Georges ait Mi sa prière peur Ilen*nwm.Georges a fini,, mais il dit tout bu quelque dme que sa ruman Wentend pas.- *épète, Georges, dit-elle.
-Oh 1 mm Dieu; dit Georges tout hatit, en pk4wae dmnet-ow 14 comaged'avouer à ffl que J ai cassé la pen&le 1

PoweOi Georgu est-il malheureux? Agit4l bien en WavouM pas sa fu«?Que dit-il le loir en inimant sa Priére?
CAN",%$.-Geoq" tst "beummw-.U ut «ihï dm le ubi*«ýde Imm-n'a pas le courice dav«er u faute. Il nit qq'il cagit puP*ft.

-LL à L à -il ïý à,ý- -i' L -à L A
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L'ENSIGNEENTPIMsH

aUEM ET PCA

EâflSaçn

la far Im A m eetî a- ti.s e . .

Ceu lehuof,à. S'r OÙd les ovrs jotn e a ei eit devenen d res,
ifluauImenun Euici.eu £ u je connms~ ben ils adaso

lfanis Irrter a infr t àu vensgn msnan %etetfniéqe sn clamrdte-àt m nanfo lu as.atler ve dtes cone « esnèce dI oti

et4 étqe Qe c m~qalhepureux pbr, cm t nse hautac pou suivre

Ceuicipa-we idiféet dvn le cabart Me le pas et r4âcit sa chèrefamill doti s a kproence. Leuenat ohlt ganieu t bict prsans aa-dev ntdelu; a 4m aun, labjsicuse, le Jle dun Sil sraat, sa ne rr m rejadn.mds ftWlenkci lui ecoe. Il plant, ilrrs ' lt fait la cueiltt deateqt Jgum et retr à la umas a lanut Ces 1uf du reps du soir.Sur la -ale qnp hfunesxite l'apétit Ah qut fai bon se retouerew et aufoer 1uam q apèun journé bien employée Ce lesomiexente pasible.t *émwe, qun la csiS.. ren lâuSpgag u'o « ànspis deisenves Diu envers le. siens, sauers t.utLelnemise lève nve ue *iueur remuwep, t Wepèrecu.en mpOteràl"tkIert pnspnàtaerin dek a vie l~abrseet fd.Is. pr4wrun. baes vkflkas,m cassents,~ qu'l fai bies dlever aurnit à-cur de nepurê igrtnuwms un pèr si socieux de frrs n.gjs,Qun à J're si inocin àlrd de afat, et que la ise rongasJ4iln deras'en prendre qu'*li-nm à snitmêar,àsnétîm el

flOSLEiES A>mIaLcooeaVu

z. IMcoe de v*n-4kn4 ébhyNje-as le indus mnit -Voya%,qçw fs pr*k.,S efews: ave embu *e dseu t d e p*n. - o
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e travail. Rép.
it travaillé.
U si son s ire avait été de

$18. et ce bénéfice est le

l'achat.

En vendant 389 verges
t la longueur de la. pice?
total sur 289 vergs



le nombre de'mutons du ser bouchier.
les mints du 2e.

es mOutons dtu 3e-
:heter 1301 livres de beurre;. elle en trouve
$0.28; 49W livres a $0.25 et le reste à $0.23.
t le prix moyen de la livre.
90 = r110 htvres.
es, le reste.

la défense totale. Réo.

-i



L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE56

PROBLEMES 1E RECAPITLÂTION SUR LES FRACTIONS

' Une persnne vend $ la vrge d'une étoffe qui lui cotait 83%.a
Qul est son béwfice sur une vente de 27/ verges?

Soluti3 = 5 - 3, k i&esr
1 verge.

$1" ix 27 t" ½ x '*½ = i¶/ X 1 U4 .
$49*¾,.Rép.

2. Un ouvrier fait le%/ d'ti travail en 4/s jours. Dans combien
de jours aura-t-il teminé son travail?

Solution: 4 += ,,÷± / = /X " =n/ "/s
/A% =- 56¾.st Rép.

3 .Un rentier qui a $too8 de revenus, dépense $3.87 par jour. Dancombien de jours ne lui resteratil plus que ls /1 de sa rente?
Solution: /,, de $" =- 7 X 56 = $392.$iot - $392 =$6t6 ce qu'il dépense.
$616.00 ÷387 =*6'o ÷ 387 =1 W59/¼ jours. Rtp.

4. Pa:tagez $97o 7 en trois parties tlles que les % de la premièresoient ks % de la seconde et les , de la seconde les /42de la troisième.
Solution: Soit $6 les ½de la première et 1e g de la seconde.

½kde la re= $6.
de la -ière = 4
de la ère= 6 = $6, la ère partie.

%de la ,4de ==6
%de la bde =-6 X % =$27. la 2de partie.

s de $27 =-7ade la ,le. ou %,de la 3e ==A4
= la rte 1/ de la 3e '/ X "/ = 45 X

$16 + 27 + 38 =t 8 .

Laifère partie =-t-fd $97o= »1/r w cyd 9 -$wpo4
8h1'

La 2de partie - de $97o7 =18/Sf, de 9707 = $3,3

38%/
La le partie 8 lr 977d*/0 

$30
Autre solutin:-Si lon compare la valeur de la prme

celle de la trAisième à celle de la sconde, on a:
3%, de la S/re = / de la seconde.

de la rèr = -- 3 de la eone
/de la rère= / Xf /a =l/.. deh a
de la 3= /. de la seconde.

"2/,, de la 3e =/ X "2/1 = de, la Swd.

Nêp

rtie et





4 X~ =J4pY 40ê=t172

$54#la$m dom&pork let

DE GEMER PR~mMATIîQUE



fu-s on a-ia
boMnd an-oi

Idb tà
t;fbura gh* the
-rseâ Uquaî

4I

M



of to e ébeupwe n b diâtd Itews .wa emc nlfw S tehmndtecooewwd,-m*a woiê1és$fity, adr üwmLtMe àn m
-f i.~ Bt a $aC-M he o iidewodce msSht a xxte au-ve ewr poW .4 Oa > an te a n dai= o Sua St bt opl

AiséW beon fr5lh obt f thm

tUâlsâ*ttoeaex a n ctfdigmtr One of arw
eeue todic lSw tki nSU tnw.nwnr w arStbycofUM de ibin friqseL KIw4wyr Uhe poera"a fS - uddedina dt tn after is t -a t oem ofi tua* hor

bave c."W cdl andtd: ht l Uth m UsSe d*m mtbite nthWn bae t Sn th tesdu t*q niap o ntbae lnt béfluanttOM. âfl WL lhy n1m we. tolb*t;us-m tecmtwusso«eut "lSof thm.* tte it ended t utidsm Sehai-SmwtrwtL mus and*iiSer ofth Sumn hi a éqrepor a&tRbrglaf..

OinuaE-z. Two ttl irnus inllud
a. Thy m e*wtui ad onebqee
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La Hare -*l kputé de sadde &Sb"H. et àfar de tavimtdeSnnnquswc, bttr la m6iedest parM Uinaw

Dèa le 1Ur dnemrê n auHavre, jeameta unéde #ale WaSusu ~la ob d r*aa >e or n M flb Oefl i.qr«epakrmn a n etbiui Uee1tue e et XC.I »i4r te ýEt UU4SesateJl.%-kéS4-esDapfm eurtébsenit àé neUS
Para«Vwfo eeutau li natm rvmm«t m ubai
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Nlerre<i Sint eîclSauît cîîdrecdi-Saint. et Samnedi-Saint.Ténèbres aui Saît-i tîîc* e >1 (lt Notre-Dame dje FrancelLe Jeuidi-Saint cde 1 1 heures à 12 heures <le l'après-midi,* H-eure-Sainte au aiileo lit hôpait artntd Célncle, Il m'a fallu en faire le sacrifice et rester sur
Samned-Saint 18 avril visite à Saint-Jean in Montance. Ce pittoresque villagec'st habité par quatre* cents catholiques groupés autour du couvent des franciscains.e't est à deux heures dle Jérusalen. Autour du maitre-autel de l'église de Saint-'.!ean, les statues de l'inm'lactilée Conception. de Sainte-Elizabeth, de Saint-Joachimet dle Sainte-Anne font revivre ces deux familles bénies de Dieu,A gauche. c*est-àt-flîre <ilu côté de l'épitre, est un autel rappelant la Visitationde la sainfteA i.r, àî droite. !;( trouve la Crypte, ou lieu de la naissance <le Saint-.1eali- Baipt ist. on1 v descend< par un escalier de io marches. L'auitel cil marbre

blanc, est smné . Je *riches médaillons re-présenltant en bas-reliefs les faits principaux(le la vie dui Ivrcurseutr. six lamnîns y hrt'lenit jour et nuit.A vingt inutýttes. se trouve uint autre maison de campagne où était SainteElizabeth. lorsque( la Sainte Vierge sa chère et auguste cousine, vint la visiter.Il y a une fontaine <lite fontaine de la Vierge de Nazareth. C'est ici que la jeuneVierge <le Xizarethi venait puiser l'eati pour sa cousine, déjà avancée en âge. durant'estrois mois que la Reine' <les Anges et les hommes passa auprès de Sainte- Flizabeth.A 1*'euest dle Iériis.-l(in, en dehlors <les remparts. se trouve le Cénacie dont le nom
9,11l a une élnquce qui rapp?-le de-, mystères presque aussi grands que ceux ducalvaire, dlu Sainit-Sépulcre et <lu nmont -des Oliviers. En cette salle de quatorzeinètres (le long' sur neuf <le large, se sont opérées les oeuvres les plus consolantes de
la religion. Ici. Jésus célébra sa dernière Pique et institua la divine Eucharistie en
mêème temps que le sacerdoce. T'ne immense tristesse s'est emparée de mon âme,
eni voyant cette auguste salle ait pouvoir des Musulmans,' convertie en mosquée.fléfentse de 'ymettre à gzenuutîx. Nous avons <lit le Pater et l'Ave silencieusement,afin de gagner l*iiîdulgence plénière, l'étais entourée de femmes et d'homnmes à lafiglire sinistre et sale qui me criaient: Backchich.flethîcenuii Fnîmaiis nous! parlenit aussi de. Jés,1s. <le -,a bonté ieffable, de sona 'iitié. Mais toutes les impressions ressenties en Terre Sainte se Fentent niais nes expriment pas.

Fète de Pôqu<-s. i9 avril. 'Messe solennelle au Saint-Sépulcre. A 2yz heures,Salut solennel donné au patriarcat latin par Son Excellence Mgr Camassei, Patri-arche latin. suivi d'une audience. Son Excellence m'adressa ces remarquablesparoles: « Ml le, si vous n'êtes pasý morte au Saint Sépulcre, c'est qu'il vous fautretouirtipr organiser un qr.lii( pélériinage canadien.» Son assistant répliqua: c<EtMlle reviend<ra avec eux pour rcevoir la palme cette fois.» < Excellence, ai-jeréPondu: je suis prête à faire ce que Dieu voudra et j'ai le bonîheur dcemporter la
J)ainie <le votre Fxçucleuîcr que le Révérend Père Vicaire a eu la délicate bonté demie donner. » Précieuix souvenir. aussi, comîme je le garde avec respect et amour, enmnémoire des Lieux Saints.

A .5 heures, saluit citez les Dames (le Marie Réparatrice. religieuses contempla-rives, vouées à l'adoration perpétuelle. Elles ont un costume rpvissant. Robe blanche,%capulaire bleu pâle et voile blanc: pour l'adoration elles portent un grand manteaubleut pâle. costume à fairc rêver à l'Immaculée Marie.zo avril. Messe <le communion des Croisés (les pèlerins) dans le caveau des
Pcèlerins- où reposent plus <le vingt pèlerins privilégiés nui ont eti le bonheur demounirir à Jérusalem. Ce caveau est situé sur le flanc oriental du mont Sion, terrainappartenant aux Assomptionnis-te!z
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